A R â E S T 

DE  LA  SOUVERAINE 

COUR  DE  PARLEMENT, 

AYDES  ET  FINANCES  DE  DAUPHINE’. 

"Du  Jeptiéme  oAvril  1718. 

Qui  Ordonne  la  fuppreffion  de  tous  les  Exemplaires 
&C  copies  d’un  Décret  de  l’Inquifition  de  Rouie 
du  1 6.  Février  1718.  publié  dans  ladite  Ville  le  8. 
Mars  drivant  : Et  renouvelle  les  deffenfes  portées 
par  l’Arreft  de  ladite  Cour  du  9.  Janvier  1717. 
&C  celles  contenues  dans  la  Déclaration  de  Sa 
Majesté’  du  7.  Octobre  de  la  même  année. 

Publié  en  Parlement,  les  chambres  ajfemblées  le  jour  des  Arrêts 
en  Robbes  rouges, le  y.  Avril  1718. 


A GRENOBLE,  AU  PALAIS: 

Çhés  GASPARD  G I R O U D , Imprimeur  - Libraire  de  No  [fei- 
gneurs  de  la  Souveraine  Cour  de  Parlement,  Aydss 
ôc  Finances  de  Dauphine. 

AVEC  TR1F/LEGE  VE  NOS  SE  IG  NEVES. 


EXTRAIT  DES  REGISTRE  S 
de  la  Cour  de  Parlement  , oAydes 
Finances  de  Dauphine. 

CE  jour  les  Gens  du  Roy  font  entrés , &€ 
Maître  André  de  Rolland  , Avocat  Géné- 
ral dudit  Seigneur  Roy , ont  dit  à la  Cour  5 
Que  de  tous  les  devoirs  qu’éxige  d’eux  reten- 
due de  leur  Miniftere  , il  n’y  en  a point  qui  doi- 
ve plus  reveiller  leur  attention  6c  leur  zélé , 
que  la  défenfe  des  Libertés  du  Royaume  ÔC  de 
l’Eglife  de  France. 

Quec’eEce  qui  les  engage  indifpenfablement 
à venir  repréfenter  à la  Cour,  que  depuis  peu  il 
s’eft  répan4u  dans  cette  Ville  divers  Exemplai- 
res d'un  Décret  de  Flnquificion  de  Rome  , dont 
on  n’a  jamais  reconnu  en  France  l’authorité  fans 
le  concours  de  la  Puiffance  Royale.  Ce  Decret 
qui  commence  par  ces  mots  , Sacra  Congrega- 
tio  , &c.  paroît  datté  du  1 6.  Février  dernier, 
publié  à Rome  le  8.  Mars  foivant , porte  ccn- 
dannation  de  l’Ecrit  intitulé  , aAffie  d'Apel  in- 
ter jetté  le  i.  oAAars  1717,  par  les  Evêques 
de  FMnepoix  , de  Se  nez, , de  < Tldontpellier  , 
de  \ "Bologne  au  futur  Concile  de  U [on fi  tut  ion 
de  N.  S.  P.  le  Pape  Clément  XL  du  8.  Septem- 
bre 1715.  6c  de  l’Ecrit  intitulé  Acre  EoApel  de 
[on  éminence  Adonfeigneur  le  Cardinal  de 
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iAQn tilles  ^Archevêque  de  Taris  du  3 , Avril 
1717,  &c.  I!  ne  leur  eft  par  permis  de  fe 
ta  re  en  cette  occafion  , encore  moins  de  laifier 
multiplier  6c  rendre  publics  de  pareils  Ecrits 
dans  le  Redore  de  la  Cour  -,  parce  que  , non 
(eulement , cette  Congrégation  dont  Nous  ne 
reconnoidbns  point  les  pouvoirs  , mais  encore 
les  PamTans  de  cette  prétendue  Autorité  , tire- 
roient  de  leur  filence  un  droit  qu’ils  feroient  va- 
loir dans  la  fuite  , comme  un  Préjugé  favorable 
à leurs  intentions. 

Que, fans  entreprendre  de  découvrir  à la  Cour 
les  conféquences  pernicieufes  de  la  Décifion  de 
ce  Decret  qui  fe  préfentent  enfouie  au  prémier 
coup  d’œil  -,  ils  fe  contenteront  fini pîement  de 
dire,  qu’il  détruit pofirivement  une  des  Maxi- 
mes les  plus  inviolables  du  Royaume  , en  pré- 
tendant de  condanner  les  Appels  aux  futurs  Con- 
ciles, moyens  licites  autorifés  par  les  Saints  De- 
crets , dont  on  s’eft  fervi  jufqu’à  préfent  dans 
la  Monarchie  , pour  conferver  le  Privilège  fa- 
cré  des  Libertés  de  l’Eglife  Gallicane,  pour 
prévenir  les  atteintes  qu’on  voudroit  y donner» 

Que , quoique  la  Cour,  par  fon  Arrêt  général 
du  9.  Janvier  1 71 7.  ait  déjà  remédié  à toutes  les 
conféquences  que  Ton  voudroit  tirer  d’un  filen- 
ce  involontaire  fur  ces  fortes  de  Refcripts  3 
qu’elle  ait  fait  deffenfes  à tous  Archevêques , 
Évêques,  leur  Vicaires  SC  Officiaux,  Supôts  des 
Uniyerfités,  Corps  Communautés  Eccléfiaffi- 


ques , &C  à tous  Séculiers  & Réguliers  du  Ref- 
fort,  de  recevoir  &C  exécuter  aucuns  Decrets , 
Brefs , Bulles , Conffitutions , de  autres  Expédi- 
tions émanées  de  Cour  de  Rome,  fins  qu’elles 
foient  autorifées  par  Lettres  Parentes  du  Roy',  à 
la  réferve  des  Brefs  de  Pénitencerie  , Pro vidons 
de  Bénéfices  dC  autres  qui  pourront  concerner 
des  Particuliers } il  cft  néanmoins  très-convena- 
ble, en  rendant  un  Arrêt  précis  contre  le  Decret 
dont  il  s’agit , de  renouvelle!*  en  même  rems  les 
défenfes  portées  par  celuy  dont  on  vient  de 
parler. 

Qu’ils  répréfentent  encore  à la  Comique  fa  vi- 
gilence  ordinaire  atout  ce  qui  concerne  le  bien  pu. 
blic,  à raifon  dequoy  elle  a rendu  grand  nombre 
d’Arrêts , promet  d’elle  en  cette  occafion  un  re- 
nouvellement des  lages  précau rions  que  Sa  Ma- 
jesté^ prifes  dans  fa  Déclaration  du  y.Oêlobre 
dernier,  afin  de  procurer  funion  desefprits.Uslui 
demandent  donc,  qu’il  luy  pîaife  impofer  un  fi- 
lence  trés-étroit  , de  deffendre  fous  des  peines 
très  féveres , toutes  fortes  d’Ecrits  8c  conteffa- 
rions  fur  les  affaires  préfentes  de  l’Eglife  3 foie 
dans  les  Universités,  Colleges,  Ecoles  Séculières 
de  Régulières  5 même  aux  Prédicateurs  de  2.  tou- 
tes fortes  de  perfonnes  de  quelque  état  qu’elles 
foient. 

L’objet  d’une  pareille  défenfequi  tend  à l’unité 
du  Dogme,  qui  a été  digne  des  premiers  foins  de 
l’Empereur  Juftinien , de  de  ceux  du  Fils  aine  do 
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TEglife  , dont  les  pieux  fentimens  ont  cli&é  cet- 
te Déclaration  dans  les  commencemens  heureux 
de  Ton  Régné  , doit  l’être  au  Ri  de  la  Cour , 
qui , dans  cous  les  tems  imitatrice  de  la  pieté  de 
nos  Roys , 8c  Dépofitaire  de  leur  Autorité  , a 
déjà  rendu  plusieurs  Arrêts  néceffaires  en  de 
femblables  conjonctures  , notamment  les  4. 
Mars  t 5 3 5 . 18.  Août  1558.  8c  9.  Janvier  1717. 

A ces  causes  ont  lefdits  Gens  du  Roy  re- 
quis qu’il  plaife  à la  Cour  de  pourvoir  fur  ce* 
fuivanc  fou  bon  plaifir  3 8C  fe  font  retirés. 

VE  U par  la  Cour  deux  Exemplaires  dudit 
Decret  de  î’Inquifîtion  de  Rome  du  1 6. 
Février  1718.  publié  dans  ladite  Ville  le  8. 
Mars  fuivanc  , la  Déclaration  du  Roy  du  7. 
Odobre  1717.  les  Arrêts  de  ladite  Cour  des  4. 
Mars  1 535. 2.8.  Aoür  1556.  8c  9. 'Janvier  1717. 
8c  les  Concluions  duProcureur  Général  du  Roy. 

OU  Y fur  ce  le  Raport  du  Confeiller  Coin- 
miliaire  à ce  Député  par  la  Cour. 

LA  Cour , de  l’avis  des  Chambres , faifant 
droit  fur  la  réquisition  du  Procureur  Gene- 
ral du  Roy  , a ordonné  8c  ordonne  , que  tous  les 
Exemplaires  8c  Copies  du  Decret  dont  il  s’a- 
git, qui  paraîtront  dans  la  Ville  de  Grenoble  8c 
dans  toutes  les  autres  Villes,  ou  Lieux,  du  Ref- 
fort  de  ladite  Cour,  feront  failîs  à la  requête 8C 
pourfuice  dudit  Procureur  Général  en  cette  Ville 


&C  de  fes  Subftitufs  dans  les  Juflices  inférieures, 
de  raportés  à leurs  diligences  au  Greffe  de  lad  re 
Cour  pour  y être  {opprimez.  Fait  deffe n'es  à 
rous  Imprimeurs , Libraires  , Colporteurs  de  au- 
tres, d’imprimer , vendre,  ou  débiter,  aucuns 
Exemplaires,  ou  Copies,  dudit  Decret,  de  à tou- 
tes perfonnes  d’en  retenir  aucuns  -,  En  conféquen- 
ce  leur  enjoint  de  les  remette  Fins  délay  audit 
Greffe  de  ladite  Cour , fous  peine  d’être  procédé 
extraordinairement  contre  eux.  Ordonne  au  for- 
plus  que  l’Arrêt  de  ladite  Cour  du  9.  Janvier 
1717.  portant  deffenfes  à tous  Archevêques  > 
Evêques,  leurs  Vicaires  de  Officiaux  , Redeurs 
de  Supots  des  Univerficés , Corps  de  Commu- 
nautés Eccléfîaftiques , tant  Séculières , que  Ré- 
gulières, du  Reffort  de  ladite  Cour , de  à tous  au- 
tres, de  recevoir  , nre  , ranc  jûv,  & a^uter  au- 
cuns Brefs,  Bulles , Conftitu dons  de  autres  Expé- 
ditions de  Gourde  Rome  , fans  Lettres  Patentes 
de  Sa  Majefté , données  en  conféquence  de  enre- 
giffrées  en  la  Cour  ; A la  referve  des  Brefs  qui 
concernent  laPénitencerie,  lesProvifîons  des  Bé- 
néfices , de  les  autres  affaires  des  Pat  tico  tiers  : En- 
femble  que  la  Déclaration  de  Sadite  Majeflé  du 
7.  Odobre  dernier  , qui  fufpend  toutes  difputes 
de  conteftations , de  deffend  tous  Ecrits , Libel- 
les de  A des,  concernant  la  Conftitution  ZJmge- 
niîus  feront  exécutés  félon  leur  forme  de  teneur* 
Avec  deffenfes  à toutes  fortes  de  perfonnes  de 
quelque  état  de  qualité  qu’elles  foienc  d’y  con- 
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trevcnir , Tons  les  peines  y portées  *y  Ordonne  ad 
furplus  ladite  Cour  que  le  préfenc  Arrêt  fera  lu 
publié  à l’Audiance  publique  du  jour  des  Ar- 
rêts en  Robbes  Rouges , enregidré  au  Greffe  de 
ladite  Cour  , 5 L affiché  par  tout  où  befoin  fera , 
pour  être  enfuite  exécuté  félon  fa  forme  6c  te- 
neur : Que  plu  (leurs  Copies  collationnées  dudit 
Arrêt  par  l’un  des  Secrétaires  d’icelle  feront  re- 
mifes  audit  Procureur  Général  du  Roy  , pour 
être  envoyées  au  Préfîdial  de  Valence  , Baillia- 
ges , Sen échauffées , Judice  d’Orange  , Judica- 
tures  Royales , Archiépifcopaîes  6c  Epifcopales, 
Officialicés , (Jni  ver  fîtes  6c  Colleges , ÔC  partout 
ailleurs  où  befoin  fera  ; pour  y être  pareillement 
ledit  préfenc  Arrêt  publié  enregidré  , aux  fins 

que  perfonne  n’en  prétende  caufe  d’ignorance  ; 
à la  diligence  dca  sutâtituts  cludit  l-’iucureur  Gc^ 

aérai  du  Roy,  qui  en  certifieront  la  Cour  dans 
le  mois  *,  à peine  d’en  répondre  en  leurs  propres 

6 privés  noms.  Fait  en  Parlement  le  7.  Avril 
1718.  Par  la  Cour,  Signé,  Anglancier. 

Lu  & publié  à l'Audiance  publique  du  jour 
des  Arrêts  de  la  Clôture  avant  Vaques 
en  Robbes  rouges  fesfhambre  s affemblèes, 
pour  être  executè  félon  fa  forme  & te- 
neur s Oüy  &*  fur  ce  requérant  le  Vro- 
cureur  General  du  Roy  fuivant  f Arrêt 
cy  - de  [fus  , le  9.  Avril  1718.  Signé  y 
ANGLANCIER. 


